
 LA CROIX GLORIEUSE ! 
 
 « Lorsqu’un homme ayant commis une faute passible de mort a été condamné à mort et pendu à un 
arbre, on ne laissera pas son cadavre sur l’arbre durant la nuit. Tu devras le mettre au tombeau le jour même, 
car un pendu est une malédiction de Dieu. Ainsi tu ne rendras pas impur le sol que le Seigneur ton Dieu te 
donne en héritage. - Deutéronome 21,22-23 »    
 « Quant à cette malédiction de la Loi, le Christ nous en a rachetés en devenant, pour nous, objet de 
malédiction, car il est écrit : Il est maudit, celui qui est pendu au bois du supplice. – Galates 3,13 » 
 Après ces paroles, comment peut-on parler de la croix glorieuse ; de ce bois sur lequel Jésus a été 
suspendu, cloué ? 
 Tout d’abord, l’arbre de la croix, sur lequel Jésus a été crucifié, nous ramène à l’origine ; à l’arbre de la 
Mort. 
 « Le Seigneur Dieu planta un jardin en Éden, à l’orient, et y plaça l’homme qu’il avait modelé. Le 
Seigneur Dieu fit pousser du sol toutes sortes d’arbres à l’aspect désirable et aux fruits savoureux ; il y avait 
aussi l’arbre de vie au milieu du jardin, et l’arbre de la connaissance du bien et du mal. 
Le Seigneur Dieu donna à l’homme cet ordre : « Tu peux manger les fruits de tous les arbres du jardin ; mais 
l’arbre de la connaissance du bien et du mal, tu n’en mangeras pas ; car, le jour où tu en mangeras, tu 
mourras.  - Genèse 2,8-9 ;16-17 » 
 Alors survint le Tentateur : « Le serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs que le 
Seigneur Dieu avait faits. Il dit à la femme : Alors, Dieu vous a vraiment dit : Vous ne mangerez d’aucun arbre 
du jardin ? - Mais Dieu sait que, le jour où vous en mangerez, vos yeux s’ouvriront, et vous serez comme des 
dieux, connaissant le bien et le mal. - La femme s’aperçut que le fruit de l’arbre devait être savoureux, qu’il 
était agréable à regarder et qu’il était désirable, cet arbre, puisqu’il donnait l’intelligence. Elle prit de son fruit, 
et en mangea. Elle en donna aussi à son mari, et il en mangea. Alors leurs yeux à tous deux s’ouvrirent et ils 
se rendirent compte qu’ils étaient nus. - Genèse 3 » 
 Ainsi pour ne pas avoir cru ; pour n pas avoir écouté la voix de Dieu ; l’humanité est plongée dans la 
Mort ; coupée de Dieu ! Elle a été empoisonnée par le venin mortel de la morsure de Satan. 
 Le peuple « récrimina contre Dieu et contre Moïse…Alors le Seigneur envoya contre le peuple des 
serpents à la morsure brûlante, et beaucoup en moururent dans le peuple d’Israël. 
Le peuple vint vers Moïse et dit : Nous avons péché, en récriminant contre le Seigneur et contre toi. Intercède 
auprès du Seigneur pour qu’il éloigne de nous les serpents. Moïse intercéda pour le peuple, et le Seigneur dit 
à Moïse : Fais-toi un serpent brûlant, et dresse-le au sommet d’un mât : tous ceux qui auront été mordus, 
qu’ils le regardent, alors ils vivront ! »  
Moïse fit un serpent de bronze et le dressa au sommet du mât. Quand un homme était mordu par un serpent, 
et qu’il regardait vers le serpent de bronze, il restait en vie ! - Nombres 21,5-9 » 
 Et Zacharie de dire cette Parole du Seigneur : « Je répandrai sur la maison de David et sur les 
habitants de Jérusalem un esprit de grâce et de supplication. Ils regarderont vers Moi. Celui qu’ils ont 
transpercé. - Zacharie 12,10 » 
 Dans son mystère d’amour et de miséricorde il fallait que Jésus, le Fils de l’Homme, Fils de Dieu, soit 
élevé sur le bois de la croix : « De même que le serpent de bronze fut élevé par Moïse dans le désert, ainsi 
faut-il que le Fils de l’homme soit élevé, afin qu’en lui tout homme qui croit ait la vie éternelle. Car Dieu a 
tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne se perde pas, mais 
obtienne la vie éternelle. Car Dieu a envoyé son Fils dans le monde, non pas pour juger le monde, mais pour 
que, par lui, le monde soit sauvé. - Jean 3,14-17 » 
 Regarde ton Sauveur sur la croix : « IL était sans apparence ni beauté qui attire nos regards, son 
aspect n’avait rien pour nous plaire. Méprisé, abandonné des hommes, homme de douleurs, familier de la 
souffrance, il était pareil à celui devant qui on se voile la face ; et nous l’avons méprisé, compté pour rien. 
En fait, c’étaient nos souffrances qu’il portait, nos douleurs dont il était chargé. Et nous, nous pensions qu’il 
était frappé, meurtri par Dieu, humilié. Or, c’est à cause de nos révoltes qu’il a été transpercé, à cause de nos 
fautes qu’il a été broyé. Le châtiment qui nous donne la paix a pesé sur lui : par ses blessures, nous sommes 
guéris… Il a été retranché de la terre des vivants, frappé à mort pour les révoltes de son peuple…  



il remet sa vie en sacrifice de réparation…il s’est dépouillé lui-même jusqu’à la mort, et il a été compté avec 
les pécheurs, alors qu’il portait le péché des multitudes et qu’il intercédait pour les pécheurs. - Isaïe 53 
» 
 Par la mort du Fils de Dieu sur la croix, nous recevons le pardon de nos péchés, de nos crimes…IL 
nous sauve en nous délivrant de la Mort éternelle ! 
 Ainsi l’arbre du Péché originel ; l’arbre de la Mort, par le Christ, devient l’ARBRE de la VIE ! 
  « Venez, retournons vers le Seigneur ! il a blessé, mais il nous guérira ; il a frappé, mais il 
nous soignera. Après deux jours, il nous rendra la vie ; il nous relèvera le troisième jour : alors, nous vivrons 
devant sa face. Efforçons-nous de connaître le Seigneur ! - Osée 6,1-3 » 
 « Et vous, vous étiez des morts, par suite des fautes et des péchés qui marquaient autrefois votre 
conduite, soumise aux forces mauvaises de ce monde, au prince du mal qui s’interpose entre le ciel et nous, 
et dont le souffle est maintenant à l’œuvre en ceux qui désobéissent à Dieu…nous vivions suivant les 
convoitises de notre chair, cédant aux caprices de la chair et des pensées, nous qui étions, de par nous-
mêmes, voués à la colère comme tous les autres. Mais Dieu est riche en miséricorde ; à cause du grand 
amour dont il nous a aimés, nous qui étions des morts par suite de nos fautes, il nous a donné la vie avec le 
Christ : c’est bien par grâce que vous êtes sauvés. 
Avec LUI, il nous a ressuscités et il nous a fait siéger aux cieux, dans le Christ Jésus. 
Il a voulu ainsi montrer, au long des âges futurs, la richesse surabondante de sa grâce, par sa bonté pour 
nous dans le Christ Jésus. - Ephésiens 2,1-7 » 
 Où regarder le Christ en croix pour être sauvés, délivrés du poison mortel du péché et avoir la vie 
éternelle ? Dans le Sacrement du Pardon des péchés : la Confession ou la Réconciliation ! 
C’est là qu’IL nous attend les bras ouverts, le cœur transpercé d’amour pour nous délivrer de la Mort éternelle. 
Par ce Sacrement de salut, que le Christ ressuscité a confié à son Eglise, nous est offert le Pardon, la grâce 
de la Miséricorde divine ! - Lire Jean 20,19-23 
 En action de grâce, dans la joie et l’espérance, en ce jour vénérons la CROIX GLORIEUSE du Christ 
notre Sauveur ! Alléluia ! 
        P. Michel B. ce 14 / 09 / 2024  
 
Demain Dimanche 15 septembre : 
  N’oublions Marie au pied de la croix de Jésus : Notre Dame des Douleurs ! 
 
  « Syméon les bénit, puis il dit à Marie sa mère : Voici que cet enfant provoquera la chute et le 
relèvement de beaucoup en Israël. Il sera un signe de contradiction – et toi, ton âme sera traversée d’un 
glaive – : ainsi seront dévoilées les pensées qui viennent du cœur d’un grand nombre. - Luc 2,34-35 » 
 Beaucoup croiront au Christ, l’Envoyé du Père ; d’autres le renieront, le rejetteront, l’abandonneront, 
refuseront de croire en LUI prenant ainsi le risque terrible de la Mort éternelle ! 
 
Au pied de la croix, Marie, la Mère des douleurs, Notre Dame du calvaire ne cesse d’intercéder « pour nous 
pauvres pécheurs ». Dans les larmes et la souffrance terrible du cœur d’une mère, Marie supplie son Fils en 
notre faveur. Elle fut entendue par Jésus qui cria : « Père, pardonne-leur : ils ne savent pas ce qu’ils font. » 
 Sachons entendre l’appel de Jésus et de Marie : Convertissez-vous ! revenez à Moi ! 
 Laissez-vous aimer par Moi ; accueillez le salut que je viens vous apporter ! 
Dans la douleur, Marie, au pied de la croix, nous enfante : « Jésus, voyant sa mère, et près d’elle le disciple 
qu’il aimait, dit à sa mère : Femme, voici ton fils.  Puis il dit au disciple : Voici ta mère. » 
 Prions notre Mère chaque jour : « Sainte Marie, Mère de Dieu, Priez pour nous pauvres pécheurs, 
maintenant et à l’heure de notre mort. » 
 Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous pauvres pécheurs, qui avons recours à Vous ! 


